
Coupé du

CONFINÉE

L’annonce du président sur le confinement m’a 
réjouie, mais ça m’a aussi peinée.
J’étais heureuse parce que je pourrais me coucher 
plus tard, me lever plus tard et profiter pour me 
reposer. Mais c’était une erreur parce que je pré-
fère être avec mes amis que d’être sur un ordina-
teur toute la journée. Même si je suis plutôt soli-
taire, j’aime toujours un peu de compagnie et de 
plus, je n’aime pas faire des devoirs à la maison.

Mes journées de confinement
Chaque jour ma mère vient me réveiller à 8h30 
et, à 9h30 nous commençons nos devoirs ( je dis 
« nous » parce que j’ai un petit frère ).
Vers midi nous mangeons et nous reprenons le 
travail à 14h. A 15h30, nous faisons du sport tous 
les trois.
A 16h nous prenons notre goûter et s’il fait beau 
après, nous jouons dehors. Après les parties, nous 
sommes libres de faire ce que nous voulons ou si 
nous n’avons pas fini quelque chose nous le conti-
nuons jusqu’à l’heure de la douche ( pour moi 
18h30 ). Quand c’est l’heure nous arrêtons tout. 
Puis nous mangeons vers 20h30 et nous nous 
couchons autour de 22h30.

Les week-ends
Les week-ends, pour ne pas m’ennuyer, je fais de 
la pâtisserie et pour l’instant je ne me débrouille 
pas mal.^-^

Sinon je dessine, je lis … Enfin je ne m’ennuie 
pas, donc je suis plutôt contente.
Mais le meilleur, c’est quand il fait beau parce 
que nous pouvons manger dehors et nous amuser 
tous les quatre. :- ).
Quand le collège va ouvrir, je pense que j’aurai du 
mal à sortir de chez moi. A vrai dire, je n’ai pas 
vraiment peur de ce virus, mais il faut toujours 
prendre des précautions.
Je ne comprends pas pourquoi nous devons re-
tourner à l’école le 18 mai. Je pense qu’il faudrait 
mieux attendre qu’il y ait un antidote, mais bon… 
il va bien falloir y retourner un jour !
Respectez bien les gestes barrières !

� Léna, 6D
BONJOUR,
Ma première semaine de confinement, j’ai com-
mencé à faire tous les exercices que j’avais et aus-
si d’autres qu’on m’envoie. Suite à cette semaine, 
j’ai continué avec quelques activités, comme faire 
du vélo, jouer au ballon, jeux vidéo…
Il y a quelques semaines, j’ai été hospitalisé pen-
dant 2 semaines parce que j’étais malade et main-
tenant je suis revenu à la maison. Je ne fais pas 
beaucoup de sport pour le moment car je dois me 
reposer. Voici ce que je fais pendant mes journées 
depuis le début du confinement.

� Aymane, 6B

ÉDITO 
par Mme Cuny

Le confinement a continué mais n’a 
pas étouffé la créativité des élèves et 
des adultes du collège Jean Moulin de 
St-Jacques. Au contraire ! Ce numéro 
regorge de nouveautés et démontre 
que sous le calme apparent des villes 
et des rues, des maisons et des ap-
partements, la vie bouillonne dans les 
esprits, dans les yeux, dans les cœurs 
et dans les mains qui écrivent, des-
sinent, photographient et inventent.

UN GRAND BRAVO 
ET UN IMMENSE MERCI :

≥ à tous les élèves de 6A, 6B, 6D et 5C 
qui ont nourri ces belles pages
≥ à tous les parents qui continuent a 
accompagner courageusement leurs 
enfants
≥ à tous les enseignants et notre CPE 
qui ont dévoilé leur quotidien confiné
≥ à Mme Roblin pour sa galerie
≥ à Mme Morillon pour son aide
≥ à Corentin pour le soin apporté à la 
mise en page
≥ et bien sûr, à tous nos lecteurs aux-
quels ce journal est destiné.
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TEXTES CONFINÉS

Marvyn, 6B



MES VACANCES �
EN CONFINEMENT 
Pendant mes vacances en confinement j’en ai pro-
fité pour être dehors car il faisait beau. J’ai joué 
à beaucoup de jeux d’extérieur : ping-pong, bad-
minton, trampoline. Et nous avons même dessiné 
un parcours à la craie pour mon petit frère.
Je fais des gâteaux, des muffins, des tartes à la ba-
nane et au chocolat dont je vais donner la recette 

• 1 pâte sablée
• 4 bananes 
( mais si vous êtes gourmand, 
vous pouvez en ajouter )
• 100g de chocolat pâtissier
• 100 ml de lait demi écrémé
• 50g de sucre en poudre

Je fais aussi beaucoup de jeux de so-
ciété, mais j’aime surtout les échecs et 
Abalone qui sont des jeux de stratégie.
Avec mon petit frère, j’ai réalisé des 
animaux avec des pompons et c’était 
très drôle ! Puis j’ai fabriqué une po-
chette, on tire sur un fil et elle se ferme. 
Enfin, j’ai réalisé un attrape-rêves.

J’ai relu plein de livres que j’aimais bien et que 
peut-être certains connaissent comme : 

Malenfer, 
Tea, 
Sisters et Cerise.
� ( SuiteÖ )

J’ai fait du sport en regardant des exercices sur 
internet et en utilisant les propositions du prof 
d’EPS. J’ai fait plusieurs fois du roller autour de 
chez moi. Et j’ai aussi dessiné.
Sur Netflix, j’ai regardé un film qui s’appelle 
Pan. C’est l’histoire d’un enfant qui s’est fait 
abandonner par ses parents et qui se retrouve 
ensuite dans un orphelinat. Puis, il se fait enle-
ver par des pirates et se retrouve dans un pays 
imaginaire. Je conseille ce film à ceux qui aiment 
les films d’aventure.

� Méline, 6B

MON CONFINEMENT 
D’habitude je me lève à 6h pour aller au collège, 
mais depuis le confinement je me lève entre 9h 
et 10h. L’école me manque énormément, mais je 
reste de bonne humeur car je sais qu’on ne va pas 
rester chez nous pour longtemps.
Et cependant j’ai de la chance car je peux tou-
jours contacter mes amis par SMS ou par appel, 
mais le plus souvent on s’appelle en visio. 
La semaine, je fais mes devoirs jusqu’à 16h ou 
18h, ça dépend de quel travail je fais car le plus 
souvent j’essaye d’être en avance pour ne rien 
faire le lendemain. 
Le week-end, je ne fais rien car ce sont mes 2 
jours de repos ( normalement ). Alors je joue, je 
sors faire des activités physiques avec ma famille. 
Quelquefois je fais des pâtisseries pour passer le 
temps ou je joue aux jeux de société avec ma pe-
tite soeur de 6 ans. Elle et moi, nous jouons au 
poker, aux échecs, aux dames, au mikado ou à 
d’autres jeux. 
Après, je n’ai pas aimé faire l’école à la maison, 
c’est très difficile car on se sent perdu dans tous 
ces documents. En tout cas, je préfère étudier 
dans un établissement scolaire que d’étudier 
chez moi.

� Jameaïlla, 6D

Pendant le confinement, je m’ennuie beaucoup 
et je commence à connaître le vrai visage de mes 
frères. Je vois que le coronavirus contamine beau-
coup de gens. Mes amis me manquent. Je ne sais 
pas quand on va reprendre le collège mais ça me 
manque beaucoup. 

� Floriane, 6A 

MON CONFINEMENT
Ce qui change dans mon quotidien : Je fais moins 
de sport, je sors beaucoup moins de la maison, 
je joue plus aux jeux de société et également ma 
petite sœur.
Mon emploi du temps : Je me lève à 9 heures 
puis je prends mon petit déjeuner et je travaille 
jusqu’à 17h.
Ce que je pense de « l’école à la maison » : Travail-
ler à la maison, c’est plus dur car il faut travailler 
en autonomie, c’est moins bien expliqué et on est 
moins concentré.
Est-ce que j’ai peur du coronavirus ? Le corona-
virus ne me fait pas peur car si on respecte les 
règles du confinement, les chances de l’attraper 
sont quasiment nulles.

� Terry, 5C

A LA MAISON PENDANT 
LE CONFINEMENT
D’être en confinement ce n’est vraiment pas mar-
rant car on ne peut pas sortir comme avant. 
Quand je me lève, je prends mon petit déjeuner et 
ensuite je me mets sur l’ordinateur pour travailler. 
Je fais des pauses de temps en temps et vais sur la 
terrasse avec mes chiens ( Boule et Gaia ).
Je préfère jouer avec le mâle car la plus petite ne 
bouge pas trop.
Je fais de la trottinette sur la terrasse et mon 
chien court à côté de moi. 
Je travaille bien à la maison mais c’est mieux à 
l’école car tu n’as pas les parents derrière ton dos 
quand tu fais tes devoirs.

� Louane, 6B

Le père de Maxence est cuisinier dans 
un lycée. Cette semaine, il a proposé 
à ses élèves une vidéo pour qu’ils ap-
prennent à faire un cocktail sans alcool. 
Maxence l’a aidé à réaliser un petit film.  
Il nous raconte son expérience de jeune 
caméraman.

Voici comment j’ai fait pour filmer 
mon père.
J’avais deux appareils : son télé-

phone lg G5 et un appareil photo 
Nikon D5300.
A chaque début de vidéo, je devais 

mettre en route les deux appareils. 
Je devais faire attention au cadrage. 
Le menu du jour était un cock-
tail à la mangue, jus d’ananas, lait 
de coco, sirop de sucre de canne, 
poudre de coco et du citron vert. 
Ce cocktail a pour nom pina colada 
sans alcool.
Ensuite j’ai tartiné des tranches de 
jambons et de galettes avec un fro-
mage aux fines herbes.

Le soir même nous avons pris 
l’apéro, et le lendemain mon papa 
et moi avons fait le montage de la 
vidéo. En faisant le montage nous 
avons rigolé grâce aux scènes que 
j’ai filmées. C’était une bonne jour-
née pendant ce confinement !

� Maxence, 5C

L’ÉCOLE DE LA VIE
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PETIT MOT �
AUX ÉLÈVES

Merci pour les témoignages de votre confinement. 
Je suis contente de savoir que vous allez bien.
Me concernant, un peu déboussolée la première 
semaine… Puis, les choses s’organisent. A la mai-
son, j’aide mon fils de 5ème pour les cours et les 
devoirs. Pas toujours simple d’être totalement 
autonome, n’est-ce-pas ? Ma fille, en 1ère au ly-
cée, gère quasiment seule ses cours. Ouf !
Je suis de permanence au collège le vendredi 
( photocopies des cours pour les élèves, accueil 
des familles et appels téléphoniques ). Cela fait 
plaisir de revoir quelques élèves ( évidemment, 
en respectant les règles ). Eh oui, pour moi aussi, 
le collège me manque…
Le reste de la semaine, je reste en contact avec M. 
Weber et les professeurs.
Enfin, pour me détendre, je joue au badminton 
dans mon jardin avec mes enfants ( je m’améliore 
car les débuts n’étaient pas très faciles ! ), je jar-
dine, je lis…
En espérant vous retrouver bientôt ! ! ! ! ! Prenez 
soin de vous !

� Mme Delatouche

ALORS POUR MOI LE CONFINEMENT, 
C’EST LE POÈME DU DIMANCHE.

Le dimanche soir, à la nuit tombée on aperçoit 
deux ombres qui parcourent la rue, et déposent 
un poème dans chaque boîte aux lettres. Le rituel 
se poursuit depuis le début du confinement.
Aussi le lundi, ma journée commence par al-
ler chercher ce poème dans la boîte aux lettres, 
c’est un peu comme si un lutin passait tous  
les dimanches.

Une fois il avait la forme d’un oiseau, l’histoire 
d’un oiseau qui passait de jardin en jardin.
J’adore ce moment de découverte, me demander 
qui se cache derrière….
J’y pense le lundi, le mardi, le mercredi je le re-
lis souvent, et le jeudi j’attends avec impatience 
le dimanche de revoir ces ombres se faufiler 
dans la nuit.
Mon confinement, c’est l’attente du dimanche.

� M. Paillard

CONFINEMENT : 
LE PRINTEMPS VU 
DE MA FENÊTRE

Ø J’apprécie de plus en plus le confi-
nement, parce que le printemps est 
présent avec toute sa splendeur !

Ø En ouvrant le matin ma fenêtre, 
je vois mon panier de basket au mi-
lieu d’une carte postale, c’est ma-
gnifique !

Ø Penché à gauche, un majestueux 
arbre « désespoir des singes », très 
épineux, c’est grandiose ! 

Ø La pelouse est bien fleurie, des 
abeilles viennent butiner, elles 
passent d’une fleur à l’autre : quelle 
merveille ! 

On peut aussi lire. Moi je viens de 
finir un livre que je trouve abso-
lument incroyable ! Il s’appelle : 
Lettre d’amour de 0 à 10, écrit par 
Susie Morgenstern ( et conseil-
lé par Amine ). J’ai aimé la façon 
dont l’auteur a écrit le livre, les 
personnages sont uniques et l’his-
toire fantastique !

Se cultiver, danser, chanter, s’amu-
ser, rigoler, se questionner, faire 
plein de choses qui finissent par er !

� Barak, 6D

Les jours se répètent, on ne sait 
pas quand on va sortir et ça com-
mence à m’ennuyer, mes amies me 
manquent…

Mais il n’y a pas que des points né-
gatifs pendant ce confinement : 
maintenant, on a le temps d’obser-
ver la nature encore plus belle que 
d’habitude !

Ø Au fond du jardin des fèves 
arrivent à fleurs, les bébés fèves 
sortent c’est magnifique !
Ø Sans oublier les roses qui sont 
déjà là et même le muguet est en 
avance, il sera surement bon !

¬ Il n’y a pas que du mauvais dans 
le confinement !

¬ Même si mes copains me 
manquent mais aussi l’école et  
le sport !

� Ilias, 6B

LES PROFS
CONFINÉS

L’ÉCOLE DE LA VIE
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JOURNÉE DE CONFINEMENT 
D’UNE COORDINATRICE ULIS

Nous voilà à notre quatrième semaine de confi-
nement. Les journées sont bien ritualisées 
maintenant.
Le matin, je me lève à 8h, puis je déjeune et fais 
un peu de sport.
De 9h30 à 13h, je travaille. Pas facile de suivre les 
élèves d’ULIS. Je dois les aider à organiser leur 
travail, trouver des activités pour ceux qui ont des 
difficultés de lecture, aider les familles à gérer les 
journées et les rassurer, contacter les éducateurs, 
garder le contact avec les collègues.
A 13h, on déjeune en famille. Mes trois enfants et 
mon mari sont à la maison. On essaie de se faire 
des petits plats équilibrés, et des pâtisseries.
En début d’après-midi, je travaille un peu avec 
mon plus jeune fils pour ses devoirs, puis je 
bricole au soleil dans le jardin. Et oui je suis 
consciente d’être privilégiée en ce moment.
Le soir, je fais un peu d’étirements ( le jardinage 
c’est physique ! ), et je me douche. Ensuite je re-
tourne voir mes messages professionnels, et je 
réponds si besoin.
On dîne vers 20h et ensuite, un peu de télévision, 
de réseaux sociaux et surtout un bon livre à lire 
avant de dormir !

Le week-end, on ne travaille pas. C’est un chan-
gement plutôt positif pour nous les enseignants ! 
On joue avec nos enfants, on fait de la cuisine, 
on bricole un peu, on se promène pendant une 
heure, à pied ou à vélo, on prend des nouvelles de 
notre famille et de nos amis qui sont loin.
La vie en confinement n’est pas si compliquée 
pour moi. Je sors de temps en temps pour faire 
des courses. Je pratique les gestes barrières et 
tout se passe bien. 
Deux choses me manquent : mes élèves et de 
grandes balades en forêt ou en bord de mer. J’es-
père retrouver tout ça bientôt !

� Mme Lariven

Première sortie, une semaine après le début du 
confinement : il faut bien manger, il faut surtout 
manger, il faut bien aller faire les courses. Idée 
géniale : lundi 9h Carrefour : y aura personne à 
l’ouverture. J’arrive : parking extérieur désert, 
cool. J’le savais. Un jeton dans le caddie, sourire, 
direction l’entrée. 
Victorieuse. 
Ah ? Porte fermée. Affiche : une seule entrée, par 
le parking souterrain. Zut ! Caddie retour, jeton, 
voiture, direction parking souterrain. 9h10, ok, 
pas de souci. Confiante…
Non, mais ? C’est quoi ce bazar ? J’y crois pas ? Y 
font quoi, là tous ceux-là ?
Filtrage. Attendre. 
La galère ! 
Bon : Iphone, Facebook, Youtube, WhatsApp, 
Insta, Netflix ? Batterie 10 %. Pfff, ça vaut pas 
le coup… Y a des courants d’air. Fait froid. Vais 
m’enrhumer, là !
Très grosse galère.
Une heure, 60 minutes, 3 600 secondes si c’est 
pas plus. Pas trop tôt ! Courses pour la semaine ? 
Ah non, à ce tarif-là pour le mois – au moins !
Enervée ( très ).
Caddie saturé, temps de rentrer. Les courses 
dans le coffre, sur les sièges arrière, le siège 
avant, par terre. 
Soulagée.
La clé, et hop ! - encore … - et encore … - encore 
…. Rien, nada. Pourquoi ? Mais pourquoi ? Pour-
quoi aujourd’hui, maintenant ? ? ?
Désespérée.
10 %, ouf ! Appel au secours. Super héros arrive. 

Démonte la batterie. Sans batterie, pas de ver-
rouillage des portes. Les courses déménagent 
dans un autre coffre, sur d’autres sièges. Rentrer, 
mettre en charge, revenir. Carrefour, 13h, par-
king souterrain vide, tu rentres direct ! ! !
Sidérée.

Moralité : En période de confinement, rien 
ne sert de se lever tôt, et il vaut mieux éviter les 
idées géniales.

Mme Sabry

MA 
VUE DE 
CONFINÉE

J’ai beaucoup de chance, bien que j’habite en 
appartement : mon balcon donne sur le canal 
Saint-Martin à Rennes.
Alors, chaque matin, quand je me réveille, je vois 
le soleil briller sur le canal. Je vois le petit jardin 
au pied de mon immeuble, j’entends croasser les 
crapauds dans les petites mares emplies de ro-
seaux. Et j’ouvre la porte fenêtre pour prendre 
mon petit-déjeuner sur le balcon. Ca ressemble 
aux vacances, mais ce n’est pas tout à fait cela. 
On ne peut pas faire ce qu’on veut, aller voir ceux 
qu’on aime, se promener librement en ville ou en 
campagne. 
Il faut aussi travailler, penser au CDI et au collège 
désertés, aux élèves qui travaillent à la maison, me 
tenir au courant, aider mon fils pour ses devoirs. 
Cela laisse quand même du temps pour prendre 
des nouvelles des personnes qui sont loin, brico-
ler, faire de la couture, lire les livres qui traînent 
dans ma bibliothèque, regarder les séries que je 
n’avais jamais pris le temps de regarder. 
Hier, mon fils a décidé de cuisiner allemand : 
Currywurst ( c’est de la saucisse avec de la sauce 
sucrée au curry ), Bretzel ( des petits pains tressés ) 
et Apfelstrudel ( gâteau à la pomme et à la canelle ). 
Tout était délicieux, juste un peu bourratif ! 
�
� Mme Morillon
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CABANES TRÈS ORIGINALES 
POUR OISEAU IMAGINAIRE

Les 6e se sont pris pour des architectes, 
le temps de concevoir la cabane qui pourrait 
répondre aux attentes d’un oiseau imaginaire.

 la cabane- cageot.
« Appréciez le design sobre et élégant 
de cette cabane qui s’intègre parfaite-
ment à son environnement ! »

 6A

« Une cabane en carton bien décorée, qui n’attend plus que son locataire ! » 
Ilias, 6B

 la cabane caméléon
« Marwane a créé une cabane dans 
son jardin. A peine perceptible, elle 
est camouflée dans les bambous, 
pour un oiseau bien caché ! »

Marwane, 6B

« Une cabane nomade, au design très contemporain. » 
Ethan, 6B

Inspiration tropicale, 
« une cabane pour rêver 
à de beaux voyages. »

Méline, 6B

« Un nid bien accueillant ! » 

Jameaïlla, 6D

JOUR 46 DU CONFINEMENT
Ce matin commence comme les 45 matins pré-
cédents. Les poules bronzent dans leur bac à 
sable en faisant un bain de poussière et les chats 
finissent leur sieste au soleil. 
Il est temps de rejoindre mon bureau pour tra-
vailler les prochains cours et répondre aux élèves. 
Cela occupe une grande partie de ma journée. 
Entre vidéos à faire, montages, exercices et ré-
pondre aux questions, le travail ne manque pas. 
Cela a beau être le 46e jour de confinement, ne 
pas avoir ses élèves en face est toujours aussi cu-
rieux et je commence à trépigner d’impatience 
de retrouver le chemin de l’école. 

Après ma journée de travail, je fais toujours une 
activité dans le jardin pour prendre un peu l’air.
Pour aujourd’hui ça sera Badminton. Nous nous 
faisons un filet de fortune avec les chaises du jar-
din empilées les unes sur les autres. Pendant la 
partie, les poules sont mises en liberté et peuvent 
gambader dans le jardin. 
A mon sens, une journée de confinement rime 
forcément avec amusement. Je ne pouvais donc 
pas échapper à l’appel de la console… Après tout, 
Fifa 20 me tendait les bras… 

� Mme Accardo

JOIES DU CONFINEMENT !
Au début, je me suis sentie un peu seule et isolée. 
Comme si en effet, j’étais coupée du monde.
Mais finalement, grâce au confinement, j’ai dé-
couvert le printemps et les matins sans réveil, la 
lenteur et certaines fleurs sauvages.
J’ai découvert aussi que même sans se voir, on pou-
vait s’entendre et travailler ensemble. L’un des 
plus beaux souvenirs de cette période reste le jour 
où, grâce au journal, j’ai retrouvé mes élèves et 
mes collègues. Quelle joie ! Nous voilà de nouveau 
réunis grâce à un petit objet où les voix de chacun 
se mélangent et murmurent leur présence. 

� Mme Cuny

LA GALERIE
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UN VENT DE FOLIE S’ÉCHAPPE �
DU CODE BARRE !

L’illustrateur Claude Ponti s’amuse depuis 
longtemps avec les codes-barres qui se trouvent 
à l’arrière de ses livres.

Des élèves de 6ème se sont à 
leur tour emparés avec humour 
et poésie de cette succession de 
segments et de chiffres

PARÉÏDOLIE

Une paréïdolie est une sorte d’illusion d’optique qui consiste 
à associer une vision informe et confuse à un élément 
clairement identifiable. C’est cette étonnante capacité �
du cerveau humain à donner du sens là où il n’y en a pas.
Par exemple, vous avez sans doute déjà cru voir des visages �
sur l’écorce des vieux arbres, ou dans les nuages…
Avec leurs appareils photo, les élèves de 6ème �
ont capturé quelques-unes 
de ces étranges visions…

Codes- barres sur le chantier, Marwane, 6B 

Codes- barres urbains
Ethan, 6B

éléphant en cage,
Marvyn, 6B 

 Code-barre fleurs de papiers,
Manon, 6B

Code-barre océanique,
Léa, 6B

Code-barre papillon,
Aelia, 6D

Visage dans la mousse,
Eden, 6A

Visage valise, Yaim, 6ALauryne, 6B 
Un visage dans le salon,
Cassandra, 6B

 le visage pendule,
Marvyn, 6B

Le robot, 
Marvyn, 6B

La grenouille, Mathéo, 6A
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Un livre sur les chevaux, Lauryne, 6B, 

 Harry potter, Manon, 6B

Les mots du football, Ethan, 6B

Des mots qui emmènent dans des aventures, Méline, 6B

LES MOTS INSPIRENT LES 6ÈMES…

Les mots de leurs livres préférés sont devenus 
la matière de petites créations artistiques.

LE VIRUS
- J’ai peur, j’ai peur ! ! ! criait Marie à ses parents 
qui eux aussi n’étaient guère rassurés.
- On va tous mourir, ajouta sa petite sœur Émie.
- Ne vous inquiétez pas, dit leur père 
- On va regarder BFM, je suis sûre que le pré-
sident va nous annoncer une bonne nouvelle, 
ajouta leur mère en allumant la télé.
« Confinement archi total, à partir de maintenant, 
vous, chers citoyens, êtes priés de rester chez vous. 

Supermarché, pharmacie… tout lieu où vous êtes 
exposés à rencontrer ne serait-ce qu’une per-
sonne, vous est clairement interdit ! Chaque jour 
un service va venir déposer les objets de première 
nécessité, nourriture, hygiène… Merci de votre 
compréhension.
De la part de votre très cher président.
Je vous souhaite une bonne mort ».
Marie éteignit la télé. Puis ils se regardèrent.

� Nour, 6D

C’est l’histoire d’une paire de chaussures et d’un 
cartable. Depuis quelques semaines maintenant 
ils n’ont pas servi. Posés dans l’entrée tout le 
monde commence à s ‘ennuyer.
Alors ils se mettent à parler avec les bottes puis 
les tongs. 
Mais leur ami le béton commence à leur manquer, 
plus de bavardages à la récréation, plus de piétine-
ments à la cantine et plus de pyramide de sacs.
Que le temps est long ! Vivement le 11 mai !

� Swann, 5C

Le petit prince, Brewen, 6C 

TEXTES LIBRES
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CORONAVIRUS �
( une version inventée �
sur l’origine du virus )

C’est l’histoire d’une ville du nom de Wuhan. 
Depuis 2 ou 3 semaines, des choses étranges se 
passaient dans cette ville. Un habitant du nom 
de M. Chang, journaliste, essayait de trouver des 
explications.
Tous les jours, il voyait un camion rempli de 
scientifiques. Un jour, il décida de suivre ce ca-
mion. II attendit que le dernier scientifique des-
cende du camion pour l’attraper et lui donner un 
coup de batte. Il le ramena jusqu’à sa voiture, il 
mit la tenue du scientifique assommé et s’infil-
tra. Il s’avança et entendit les scientifiques par-
ler d’un virus qu’ils appelaient « coronavirus » et 
qu’ils avaient créé pour réduire la surpopulation. 

Quand M. Chang entendit ces horreurs, il décida 
de s’avancer pour prendre une photo afin d’aller 
porter plainte contre ces scientifiques. Il décou-
vrit que ce laboratoire avait aussi inventé la grippe 
espagnole. Il prit encore une photo, puis rentra 
chez lui vers 23h45. Il était tellement fatigué qu’il 
s’endormit sur le sofa. Le lendemain matin, sa 
femme lui demanda où il était la veille car il était 
rentré tard le soir. Il lui dit qu’il était allé dans un 
hangar où travaillaient des scientifiques. Il lui ra-
conta ce qu’il avait vu mais sa femme rigola et lui 
dit : « Prends moi pour une idiote ! Avoue que tu 
m’as trompé avec une autre. » Alors, il lui montra 
des photos et elle le crut. 
Ils partirent tous les deux au commissariat. Les 
policiers étaient déjà au courant et ils étaient du 
côté des scientifiques. Donc un matin la police 
embarqua M.Chang sur le motif qu’il s’était in-
troduit dans une propriété privée. 
Les scientifiques réussirent à propager le virus. 
Des millions de personnes furent contaminées 
et des millions de personnes décédèrent. Quand 
M.Chang sortit de prison, il publia son enquête 
sur les réseaux sociaux et comme il était journa-
liste, il révéla tout aux infos. Toute la planète fut 
informée et M.Chang fut un héros international.

� Euphorie, 6A

LA MÉGAFAUNE �
DU CÉNOZOÏQUE

Son nom est Hyaenodon Horridus, il fait partie 
de l’espèce des Hyaenodontidae et de la classe 
des mammifères. Il vivait il y a environ 42 millions 
d’années entre l’Eocène supérieur et l’Oligocène 
inférieur en l’Amérique du Nord. Son espèce a 
vécu de 42 à 15,9 millions d’années donc 26 mil-
lions d’années. Sa taille était de 1,80m de long et 
80cm de hauteur et il pesait entre 40 et 60kg. Et 

il fait partie de l’ordre des Credonta.
Son nom est Indricotherium, il fait partie de 
l’espèce des Indricotheridae et de la classe des 
mammifères. Il vivait il y a 34 millions d’années 
entre l’Oligocène inférieur et Miocène supérieur 
en Asie, son espèce a vécu de 34 à 23 millions 
d’années donc 11millions d’années. Sa taille était 
de 8m de long et 5,20m de hauteur et il pesait 15 
tonnes. Il fait partie de l’ordre des Perissodactyla.

Son nom est Arctodus simus, il fait partie de l’es-
pèce des Ursidés et de la classe des mammifères. 
Il vivait il y a 1,8 millions d’années au Pléistocène 
en Amérique du Nord, son espèce a vécu de 1,8 
millions d’années à 10000 ans donc 1,790 mil-
lions d’années. Sa taille était de 2,9m de long et 
1,80m de hauteur et il pesait entre 400 à 950kg. Il 
fait partie de l’ordre des Carnivora.

� Seal, 6D

L’AFFAIRE �
SANDRA CANTU 

( d’après une histoire vraie… )

Le 27 Mars 2009, Sandra qui a 8 ans, part de chez 
elle aux alentours de 16h pour aller chez une 
amie. Elle prévoit alors de rentrer à 19h pile poil 
pour le dîner. Le problème, c’est qu’elle ne ren-
trera plus jamais à la maison. 

Notre histoire se passe sous le soleil californien 
à Tracy. Dans cette grande ville californienne de 
80 000 habitants, vivent Sandra et sa grande sœur 
de 12 ans, Miranda. Elles ont pour parents Daniel 
et Maria qui louent un mobil-home dans le parc 
« Horchair et Stade » au nord de la ville. En ce 
vendredi de mars, Sandra est allée jouer chez une 
amie toute l’après-midi jusqu’à 16h. En revenant, 
elle demande à sa mère si elle peut de nouveau 
aller chez une amie. Maria accepte. 19h : Maria 
a préparé le repas et elle s’attend à voir revenir 
sa fille. A 19h53, Maria comprend que quelque 
chose ne va pas. Alors elle téléphone chez l’ami 
de Sandra pour savoir si elle est toujours là-bas. 
Elle apprend que Sandra n’est jamais arrivée 
chez son amie. Maria part donc à la recherche de 
sa fille mais personne ne l’a vue. Puis, Maria ap-
pelle les secours, l’opérateur au bout du fil prend 
l’affaire très en main. Huit minutes plus tard, les 
premières équipes arrivent sur place. C’est alors 
qu’une voisine, Mélissa Huckaby, déclare que 
sa valise a disparu ce jour-là. Les policiers com-
prennent alors qu’ils vont avoir besoin d’aide. 
En effet, pour fouiller une ville de 80 000 habi-
tants, ils vont avoir besoin de moyens colossaux, 
le FBI est alors contacté et ses agents acceptent 
de prêter main forte aux policiers de la ville. Mal-
heureusement, ce soir, Sandra ne rentrera pas à 
la maison.

Suite au prochain numéro….

� Lana, 6D
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MON ENDROIT PRÉFÉRÉ : 
MA DEUXIÈME CHAMBRE

Mon endroit préféré est ma chambre chez mes 
grands-parents. Elle est grande, je me sens bien 
dans cet endroit.
Les murs sont bleus, il y a du bois et de la tapisserie. 
Au sol, il y a du parquet, et un énorme tapis avec 
des rayures noires, bleues, rouges, orange et 
marron. Mes pieds l’apprécient beaucoup…
Ce que j’aime le plus dans cette chambre, c’est le 
balcon, et surtout le dressing magique : quand on 
entre dedans, une autre porte apparaît et derrière 
se cache une autre pièce.
Dans la chambre, il y a une télé avec ma console, 
un bureau et un lit.
Ce que j’aime, c’est sentir les bonnes odeurs 
des gâteaux de ma mamie qui montent dans ma 
chambre. De cet endroit, j’entends les oiseaux 
chanter par le velux.
Si cette chambre était un aliment, elle serait un 
bonbon, car je les aime, comme ce lieu. C’est un 
endroit tout doux où je peux m’allonger dans mon 
lit, me sentir au chaud et au calme.
Ce que j’aime enfin, c’est que personne ne me 
dérange…sauf mon chat. Mais lui, il est autorisé 
à entrer…
� Ilyam, 6D

MON ENDROIT PRÉFÉRÉ 
AU MONDE : VEGA

L’endroit que je préfère le plus est le bateau de 
mon grand père. C’est un quetsch : c est-à-dire 
un voilier avec deux mats qui ne sont pas de la 
même taille. Ce bateau s’appelle Vega. 

Je me sens en sécurité comme dans un cocon 
dans ma cabine, quand j’écoute le bruit des 
bouts ( cordages ) qui craquent, des haubans qui 
claquent contre les mats et le doux clapotis de 
l’eau contre la coque.
J’aime l’intérieur de ce bateau parce qu’il est fait 
de bois. C’est une matière agréable et chaude.

� Mattéo, 6A

LA VILLE �
TECHNOLOGIQUE

Cette ville se trouve dans la galaxie non loin de 
l’étoile polaire, elle se repose dans le vide, comme 
la Terre. Les gens qui y habitent sont tous habil-
lés avec des combinaisons spatiales très chics.
Les téléphones sont des bagues et quand on les 
frotte avec sa main une projection s’affiche où il 
y a toutes les applications que la personne a ins-
tallée. Dès qu’une bague à la mode arrive dans les 

magasins, il y a quatre heures de queue à la caisse.
Les habitations sont en forme de cercle et de cou-
leurs souvent claires, elles sont aussi très grandes, 
à peu près 1000m2 pour les appartements et 
3500m2 pour les maisons. 
Il y a une salle de cinéma dans chaque logement, 
pour ces gens, c’est la pièce la plus importante. 
D’ailleurs la loi oblige tout le monde à avoir au 
moins un écran.
Dans les rues, il y a des magasins avec des écrans 
géants qui montrent la dernière tendance, des 
fontaines d’eau claire, des parcs, etc.
Dans les écoles, les enfants travaillent sur des 
tablettes qui font la taille d’un ordinateur et qui 
changent de couleurs comme les bagues.
Pour se déplacer, les habitants utilisent soit leur 
voiture, soit leur bracelet qui leur permet de se té-
léporter. Pour les enfants, comme ils ne peuvent 
pas utiliser ces outils, ils ont le droit d’avoir des 
skis, des vélos, des trottinettes avec deux petites 
ailes sur les côtés.
Mais j’ai oublié de vous dire que cette ville est 
entourée d’une très grande forêt où vivent des 
créatures maléfiques. C’est pour cela que cette 
ville invente des gadgets comme les bombes qui 
aveuglent pendant cinq minutes, ou encore la 
boule de cristal qui permet de voir ce qu’est en 
train de faire une personne, et de la localiser.
Dans cette ville, il y a également des chemins de 
verre qui ont été construits sur l’eau.

� Méline, 6B

NILOO, MON ANGE

Ma chère Niloo, c’est pour toi, que j’écris ceci.
Ton poil est plus doux que la laine d’un agneau,
Plus doux que du coton,
Plus doux, encore, qu’un poussin. 

Tes beaux yeux verts clairs m’hypnotisent,
Ton petit miaulement m’attendrit, 
Tes petites pattes sont moelleuses, 
Et ta queue est souple comme une plume. 

Tu n’as que 18 mois et tu rejoins les anges, 
Tu te mets à briller, et te diriges vers le ciel. 

Tu nous quittes sous la pluie, 
les gouttes se mélangeant 
Aux larmes coulant de nos yeux. 

Mon petit chat, mon petit ange, je t’aime. 
Tu me manques cruellement.

� Cassandra, 6B
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Aquarelle 
de Léna, 6D

d’après : 
lofi hip hop radio 
- beats to relax/study to



MA VILLE MANGA

Dans ma ville Manga, il n’y a que des personnages 
de Manga. Cette ville flotte en l’air. Les bâtiments 
sont contenus dans une capsule qui, une fois je-
tée, s’ouvre et fait surgir un immeuble.
Ma ville est coupée en deux, un côté maléfique et 
un côté gentil. Le maintien de la paix entre ses 
deux parties se fait grâce au gardien, qui est à 
moitié ange, à moitié démon.
En effet, sa mère était la reine des Anges et son 
père, le roi des démons.
Leurs animaux du côté obscur sont des dragons, 
tous petits, pas plus gros que des chiens, et du 
côté où règne la paix, il y a des oiseaux et autres, 
comme dans notre monde à nous.

� Marvyn, 6B

SAINT-JACQUES �
ET LONDRES : �
PORTRAITS CHINOIS

Si St Jacques était une fleur, ce serait un coqueli-
cot parce qu’il est neutre, plutôt rare et toujours 
entouré de beaucoup de verdure.
Si St Jacques était un animal, ce serait une co-
quille St Jacques parce que ça a le même nom.
Si St Jacques était une couleur, ce serait le vert tirant 
sur le jaune car St Jacques est rempli de verdure.
Si St Jacques était une odeur, ce serait le den-
tifrice à la menthe et l’herbe fraîchement coupée 
parce qu’il pleut beaucoup, qu’il fait frais, et qu’il 
y a toujours de la verdure.
Si St Jacques était un son, ce serait le bruit des cri-
quets qui chantent car il y a beaucoup d’insectes 
dans la verdure.
Si St Jacques était une personne, ce serait quelqu’un 
de timide, qui n’a pas forcément de bonnes notes 
mais qui est quand même arrivé à réussir sa vie.

Si Londres était une plante, elle serait du thé à 
la camomille parce que les Anglais boivent beau-
coup de thé.
Si Londres était un animal, elle serait une luciole 
car la nuit, la ville brille.
Si Londres était une couleur, elle serait le bleu 
foncé car ce sont les couleurs de son drapeau.
Si Londres était une odeur, elle serait l’odeur des 
magasins car il y a beaucoup de magasins dans 
cette ville.
Si Londres était un son, elle serait le bruit des 
trompettes des gardes de la reine d’Angleterre 
quand elle sort.
Si Londres était une personne, elle serait comme 
dans les films : la meilleure amie, celle qui suis 
toujours la méchante.

� Nour, 6D

ÉTAT DES LIEUX
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« Ma ville manga »  Marvyn, 6B



MON PORTRAIT�
D’ARTÉMIS

ARTÉMIS 
est une déesse de la mythologie grecque, fille de 
Zeus et de Léto. Elle est la sœur jumelle d’ Apol-
lon, dieu des arts, du chant, de la musique, de 
la poésie et de la beauté masculine. Artémis est 
quant à elle, la déesse de la nature sauvage, de la 
chasse, des accouchements et elle est associée 
à la lune par opposition à son frère qui lui est 
associé au soleil.

COMMENT LA RECONNAÎTRE

Elle a des cheveux roux et est habillée d’une tu-
nique blanche. Elle est accompagnée de nym-
phes. Elle est représentée avec un arc, carquois et 
flèches en or ou argent.
C’est elle qui a créé la constellation de la Grande 
Ourse et de la petite. Elle se déplace en char, et 
on l’appelle également Diane… 

� Léna, 6D

ARTÉMIS
Artémis a un regard noir et décidé. 
Elle a des cheveux bruns bouclés. 
Elle attire les animaux. 
Elle parle aux animaux.
La Lune est sa protectrice car elle est née la nuit. 
Son frère jumeau Apollon, est né le lendemain 
matin et donc il est associé au soleil. 
Elle a aidé sa mère à faire naître son frère. 
Elle a voulu les mêmes cadeaux que son frère 
mais ne les a pas eu directement. 
Elle est allée chercher des armes  
chez les cyclopes. 
Elle n’a pas très peur des cyclopes. 
Elle a plus peur des moires que des cyclopes. 
Elle est très courageuse. 
Lorsqu’elle est allée chez les cyclopes,  
elle a demandé un arc, des flèches et des rênes 
en or. Elle était désespérée car elle n’avait pas  
eu de cadeaux de son père depuis plus de 3 ans.  
Elle était jalouse de son frère qui lui avait  
eu ses cadeaux. 
Lorsque Zeus est arrivé et lui a demandé ce 
qu’elle voulait, elle a réclamé une tunique safran 
avec une bordure rouge, 80 nymphes, des chiens, 
être éternellement la déesse vierge, et régner sur 
la lumière, les ports, les routes, les chemins, les 
forêts et les montagnes. Zeus a exaucé ses vœux. 
C’est la déesse de la chasse, de la nature,  
de la nuit ( car elle est née sous le signe de la 
lune ) et des accouchements. Elle doit également 
aider les enfants et les adolescents jusqu’à  
l’âge adulte. 
Elle comprend et aime les animaux, elle possède 
des chiens, cadeau du dieu Pan. 
Le cerf, la biche sont ses animaux totem. 
Elle est très sportive et sait chanter, danser  
et mener le char solaire de son frère.

� Cassandra, 6B
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	 Méline, 6B

           Lauryne, 6B

Léna, 6D



Voici une recette rapide, facile et gourmande 
proposée par Manon ( 6B ).

Coloré, léger, frais, fru
ité, gourmand, 

simple, rapide et trop bon ! ! ! ! 
! ! !

Bref, j’adore les smoothies ! ! !

Ingrédients :

3 étuis biscuit Thé Lu 
50gr de beurre doux
Lait concentré 1/2 boîte
200 gr de chocolat noir à fondre 

Ustensiles :

2 bols
1 casserole
1 cuillère en bois
1 plat en pyrex
1 feuille de papier sulfurisé

Préparation :

1 Ecraser les biscuits dans leur sachet.
2 Faire fondre le beurre dans un bol  
au micro-onde. 
Ajouter le lait concentré sucré.  
Bien mélanger jusqu’au 1er bouillon  
et arrêter le feux.
3 Verser sur les biscuits écrasés : mélanger.
4 Etaler sur le papier cuisson dans un plat.
5 Faire fondre le chocolat avec un peu 
d’eau dans 1 bol.
6 Recouvrir le tout avec le chocolat.
7 Mettre au frigo.

Recette de Maxence, ( 5C )
Je m’ennuyais, du coup j’ai fait :
voici la recette :

UN GÂTEAU ÉCOSSAIS 
RECETTES DE CUISINE

SMOOTHIES
Un réveil au taquet ! ! !

Recette pour faire 2 smoothies 
Temps de préparation : 5 minutes 

Ingrédients :

- 1banane 

- 100g de fraises

- 100g de framboises

- du lait ou de l’eau 

Matériel :

- 1 mixeur 

Étapes : 

1 Passe les framboises et les fraises 
sous l’eau.
2 Pèle la banane et coupe la en deux.
3 Verse tous les fruits dans le mixeur, 
recouvre les d’eau ou de lait, mixe et  
le tour est joué !

Astuce : 

Tu peux aussi réaliser cette recette 
avec du lait d’amande ou d’autres fruits 
de saison ;- )

Celui-ci me fait rêver…

Et pour les plus gourmands,  
n’hésitez pas à varier  les ingrédients en fonction de vos goûts ! ! !
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